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Suivez-nous !

NOTRE TERRITOIRE  
EN IMAGES :
Partagez vos photos  
sur le compte instagram  
de Grand Poitiers

2 / INSTANTANÉS

Chauvigny

Bonnes

Sanxay

Lusignan

Cloué

Spectacles, visites guidées, Escape Game… 
ont rythmé l’été de Chauvigny.

Les Soirées lyriques de Sanxay accueillaient 
cette année le célèbre opéra de Puccini  
Tosca dans le magnifique site gallo-romain.

Fin juillet, la Fête des moissons  
de Cloué a permis de découvrir  
les secrets de fabrication du blé. 

Chevaliers, compagnie de fauconnerie, 
repas et nombreuses animations ont 
ravi petits et grands lors de la Fête 
médiévale de Lusignan.

Itinérance, la programmation patrimoniale 
de Grand Poitiers, avait rendez-vous 
dans les communes, comme ici à Bonnes 
pour la visite du village suivie du concert 
du trio Delore, Sclavis et Boisseau.
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L’audace et la 
bienveillance 
constituent, à bien 
y réfléchir, notre 
identité depuis 
des siècles.

Si Grand Poitiers 
jouit des grandes 
fonctions des 
métropoles, elle 
possède l’avantage 
de ne pas en avoir  
le gigantisme.

Grand Poitiers 
Beaumont Saint-Cyr 	
Béruges 	
Biard 	
Bignoux 		
Bonnes
Buxerolles 	
Celle-Lévescault 	
Chasseneuil-du-Poitou 	
Chauvigny 	
Cloué 	
Coulombiers 	
Croutelle 	
Curzay-sur-Vonne 	
Dissay 	
Fontaine-le-Comte 	
Jardres 	
Jaunay-Marigny 	
Jazeneuil 	
La Chapelle-Moulière 		
La Puye 		
Lavoux 		
Ligugé 		
Liniers 		
Lusignan 		
Mignaloux-Beauvoir 		
Migné-Auxances 		
Montamisé 	
Poitiers	
Pouillé 		
Rouillé 		
Saint-Benoît 		
Sainte-Radegonde 		
Saint-Georges-lès-Baillargeaux 	
Saint-Julien-l’Ars 	
Saint-Sauvant 		
Sanxay 		
Savigny-Lévescault 	
Sèvres-Anxaumont 		
Tercé 		
Vouneuil-sous-Biard

de santé, il nous fallait une vision 
globale qui fixe un cap pour les dix ans 
qui viennent. Cette vision s’incarne 
dans dix défis que la communauté 
urbaine entend relever sur des sujets 
aussi divers que l’image, l’emploi, le 
tourisme, la transition énergétique, 
la mobilité ou encore la solidarité. 

Au cœur de la Nouvelle-Aquitaine, 
à 1 h 15 de Paris et 1 h de Bordeaux, 
Grand Poitiers cumule les atouts. Si elle 
jouit des grandes fonctions de ces deux 
métropoles, elle possède l’avantage 
de ne pas en avoir le gigantisme. Sur 
notre territoire, les trajets se font bien 
souvent en quelques minutes, le trafic 
est fluide, la qualité de l’air enviable, 
les prix de l’immobilier accessibles… 
Et que dire de la richesse de notre vie 
étudiante, culturelle ou encore sportive ? 
Impulser une dynamique nouvelle, c’est 
tout le sens de cette feuille de route qui 
enfantera d’un progrès de territoire. 

C hefs d’entreprise, 
acteurs du monde 
socio-économique, 

universitaire, culturel et 
sportif, élus… Ils sont 
plus de sept cents à avoir 
joué le jeu pour définir les 
contours de ce que sera 
Grand Poitiers demain. 
Pendant un an, ils ont 
échangé, discuté ou encore 

débattu pour dégager les forces de 
notre territoire autant que pour en 
identifier les faiblesses. Au cours de ces 
réunions, l’audace et la bienveillance 
étaient de mise. Il était donc naturel 
que nous construisions notre Projet de 
territoire autour de ces deux notions 
clés qui constituent, à bien y réfléchir, 
notre identité depuis des siècles.

L’objectif n’est pas de faire un énième 
rapport qui terminerait dans les limbes 
de l’Administration. Après le Schéma 
Local de l’Enseignement Supérieur, de 
la Recherche et de l’Innovation (SLESRI) 
et le Livre Blanc du CHU qui ont pour 
vocation de maintenir l’excellence 
de nos systèmes universitaires et 

Un progrès  
de territoire

Contactez-nous
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4 /  ACTUALITÉ

Grand Poitiers,
capitale universitaire

Mobilisation pour Indiscrète À vos manettes

Avec 27 000 étudiants, Grand Poitiers 
est le 2e pôle d’enseignement supérieur 
de Nouvelle-Aquitaine. En septembre, 
le temps était à l’accueil.

A ccueillir les étudiants, les accompagner 
en leur proposant animations et 
cadre de vie privilégié : autant 

d’engagements que Grand Poitiers met en 
œuvre avec le « Mois d’Accueil » notamment. 
En septembre, de nombreux rendez-vous ont 
permis aux jeunes de découvrir le territoire 
et sa richesse associative et culturelle… Des 
atouts qui sont régulièrement soulignés dans 
les palmarès. En septembre, Poitiers figurait 
ainsi à la 2e place du classement du magazine 
L’Étudiant des grandes villes (de 20 000 à 40 000 

étudiants) « où il fait bon étudier ». Formation, 
cadre de vie, transports – Vitalis a créé pour 
cette rentrée une nouvelle ligne de nuit en 
complément des trois existantes – et logement 
y sont scrutés. Récemment encore, deux 
établissements faisaient une nouvelle fois partie 
du classement de Shanghai qui distingue les 
1 000 premiers établissements d’enseignement 
supérieur et de recherche, parmi 17 000 dans 
le monde : l’ENSMA figure dans le top 200 et 
l’Université dans le top 800. Les étudiants 
trouvent ici un écosystème d’excellence, que 

Grand Poitiers accompagne dans le cadre de 
son Schéma local de l’enseignement supérieur, 
de la recherche et de l’innovation (SLESRI). 
Cette rentrée, signalons le renouvellement 
de l’off re de formation de l’Université ; le 
prochain déménagement de Sciences Po 
campus de Poitiers dans de nouveaux locaux 
qui permettront d’augmenter les eff ectifs mais 
aussi l’extension, dans les années à venir, de 
l’ENSMA qui fête cette année ses 70 ans. L’idée : 
constituer un campus aéronautique et transport 
avec l’Université et le CNAM.

C’est une première ! Grand Poitiers 
organise son tournoi intercommunal 
de jeux vidéo* pour les 40 communes 
du territoire. Chacune est invitée à 
désigner ses champions pour défendre 
ses couleurs en coucourant sur les 
jeux Splatoon 2 (Nintendo Switch) et 
Hearthstone. D’octobre à février, quatre 
rassemblements auront lieu aux quatre 
coins de Grand Poitiers pour permettre 
aux équipes de se constituer. L’occasion aussi de proposer des animations 
pour toute la famille. En mars, se déroulera un rassemblement plus 
compétitif avant les phases finales lors de la Gamers Assembly fin avril 
2019. Chaque équipe participante sera récompensée. Les finalistes 
gagneront des lots importants et les deux communes dont les champions 
triompheront en finale emporteront le trophée intercommunal esport 
Grand Poitiers 2019. 
Informations ou inscriptions : dg.attractivite.developpement.economique@
grandpoitiers.fr ; f Trophée Esport Grand Poitiers ; l @TrophGP

* En partenariat avec Futurolan, les orKs Grand Poitiers et l’association esport 
Grand Poitiers

VITALIS
Depuis le 3 septembre, les habitants de Saint-Georges-
lès-Baillargeaux et Jaunay-Marigny peuvent utiliser 
la ligne 30 du réseau de transport Vitalis pour rejoindre 
le centre-ville de Poitiers. Du lundi au samedi, à raison 
de 13 allers-retours quotidiens, les habitants peuvent 
rejoindre l’arrêt Palais des Congrès pour emprunter 
la ligne 1. Ce test se prolongera jusqu’au 6 janvier 2019.

 C’EST LA RENTREE

  ESPORT ENTREPRISE

Off res de formation, cadre de vie : 
Grand Poitiers est un territoire où 
il fait bon étudier.

Face au drame qui a frappé l’entreprise chauvinoise de lingerie fine Indiscrète 
– son PDG Didier Degrand s’est donné la mort en août –, la mobilisation 
s’organise. Béatrice Mongella et Christelle Bois, les deux co-gérantes, font 
face. Au niveau local et au-delà, la solidarité s’organise pour tenter de sauver 
la PME et ses emplois. 
Début septembre, Alain Claeys, accompagné de Gérard Herbert, maire 
de Chauvigny, et Alain Fouché, sénateur de la Vienne, a visité les ateliers 
de l’entreprise. Il s’est engagé à proposer une délibération au conseil 
communautaire du 7 décembre pour diminuer le loyer qu’Indiscrète paie à 
Grand Poitiers pour ses locaux. « Il faut que l’entreprise fasse connaître ses 
produits, aff irme Alain Claeys. Nous mettons donc à disposition de l’entreprise 
le magasin éphémère rue de Grandes-Ecoles, en plein cœur de Poitiers. » 
Parallèlement, deux collectes internet ont été lancées, une soirée de soutien 
pour découvrir les produits de la marque organisée à Poitiers ainsi qu’une 
vente solidaire « #sauvonsindiscrète » sur les réseaux sociaux…
Pour mémoire, l’entreprise avait été placée en redressement judiciaire 
en juillet, fragilisée notamment par un impayé de près de 40 000 € et une 
commande non honorée. Le Tribunal de commerce a acté d’une période 
d’observation de six mois afin que l’entreprise trouve une solution. 

La solidarité s’organise 
pour sauver les emplois 
des salariés d’Indiscrète. ©

 D
an

ie
l P

ro
ux

©
 N

ic
ol

as
 M

ah
u



/ 5ACTUALITÉ

Les Beaux-Arts près de chez vous

Découvrez  
le Projet de territoire

V oté en mai dernier par le conseil communautaire, le 
Projet de territoire de Grand Poitiers repose sur deux 
piliers : l’audace et la bienveillance. Il a été présenté le 

20 septembre à l’ensemble des habitants et élus du territoire. 
Pour découvrir les grands axes stratégiques du Projet de 
territoire, découvrez le document, complété de nombreux 
témoignages et du rapport du Conseil de Développement, sur 
grandpoitiers.fr ou sur simple demande auprès de votre mairie. 

Élaboration participative
L’élaboration du Projet de territoire a nécessité un an de réflexion, de 
concertation. Enquêtes, entretiens, forums, réunions… ont permis 
de définir objectivement les forces et les faiblesses du territoire avant 
d’imaginer ce que sera Grand Poitiers dans dix ans. Le Projet de territoire 
acté, il se déclinera dans toutes les actions quotidiennes de Grand 
Poitiers, pour qu’audace et bienveillance perdurent.

Si vous n’allez pas à l’art, l’art viendra à vous. 
Pendant les vacances scolaires, les Beaux-
Arts, école d’arts plastiques de Grand Poitiers, 
propose des stages pour adultes et enfants dans 
plusieurs communes. Ils sont ouverts à tous, 
notamment aux personnes non inscrites aux 

cours hebdomadaires et de tout niveau, même 
débutant. Dans une joyeuse immersion, on se 
confronte à une technique en peinture, dessin, 
sculpture, photo… 

Les rendez-vous 2018/2019
Plusieurs sessions sont programmées :
- �à Jaunay-Marigny en février 2019 : stage pour 

enfants autour de l’œuvre du peintre naïf 
Aristide Caillaud ;

- �au musée du Vitrail de Curzay-sur-Vonne en 
juillet 2019 : stage de découverte de la technique 
du vitrail, pour adultes. 

L’école poursuit également ses stages  
dans ses murs à Poitiers et Buxerolles.
Pour connaître l’ensemble des stages à partir  
des vacances de la Toussaint, rendez-vous sur 

 grandpoitiers.fr, rubrique culture. 

Domalys au 
G20 des jeunes  
entrepreneurs
Les 20 et 21 septembre, Domalys, le 
fabricant de solutions innovantes 
pour seniors installé à Fontaine-
le-Comte, était en Argentine. La 
société poitevine faisait partie de 
la délégation française au G20 des 
Jeunes Entrepreneurs (G20YEA). En 
marge du G20 des chefs d’État, cette 
édition 2018 du G20YEA a concerné 
« l’entreprenariat, l’éducation et 
l’économie de demain ». Au total, 
400 jeunes entrepreneurs ont pu 
y représenter leur pays respectif. 

Safari-lodges  
de Ligugé :  
on en profite 
avant l’hiver ! 
Vous n’avez pas encore vécu 
l’expérience d’une nuit ou d’un séjour 
dans les tentes Safari-lodges de 
Ligugé, au cœur du Verger insolite 
du domaine de Givray ? Profitez-
en avant la fermeture hivernale 
prévue du 1er novembre au 31 mars. 
Ces hébergements sécurisés en 
bois tout confort de 6 ou 8 places 
vous accueillent, ambiance Afrique 
pour un dépaysement garanti. 
Renseignements et réservations 
au 05 49 55 97 19 (poste 1 ou 3). 

 EN BREF  COMMUNAUTÉ URBAINE

 LOISIRS
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Grand Poitiers  
sur Deezer
Grand Poitiers, appellation d’origine 
créative. C’est le nom de la play list 
musicale sur Deezer, service d’écoute 
de musique en ligne. Audrey et 
les faces B, Malik Djoudi, KillAson, 
Jabberwocky, Klone ou Seven 
Hate… De nombreux artistes de 
Grand Poitiers, aux styles musicaux 
variés, et de nombreux titres à 
écouter ou découvrir. Une play-list 
non exhaustive qui sera enrichie ! 

Contributions  
multiples

Pendant plus 
d’un an, 700 
contributeurs 
ont participé 
à l’élaboration 
du Projet  
de territoire. 

.fr

Dix défis pour Grand Poitiers communauté urbaine. 
Le Projet de territoire de Grand Poitiers, feuille de 
route pour l’avenir, est distribué avec ce magazine. 
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6 / COMPRENDRE

Que deviennent vos déchets ?
Tous les jours, vous triez vos déchets à la maison. Par des gestes simples, vous contribuez 
au recyclage des décehts et à la préservation des ressources naturelles Que deviennent-ils 
ensuite ? Explications. 
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Chimirec-Delvert : 
au cœur des enjeux environnementaux

H uiles, solvants et batteries des 
garages, peintures et autres 
produits de jardin des ménages, 

déchets dangereux des collectivités 
sont collectés dans treize départements 
alentour par le site de Chimirec-Delvert à 
Jaunay-Marigny. « C’est l’une des forces de 
Chimirec : traiter les déchets de nos clients 
les plus près de nos usines de traitement. 
C’est un gage de réactivité », assure Nadine 
Muller, directrice du site poitevin, qui 
bénéficie d’un accès direct aux grands axes 
routiers et de la proximité des déchetteries 
des communes et agglomérations. 

Le tri et la valorisation sont alors eff ectués. 
Une nouvelle zone de tri est actuellement 
déployée « pour une valorisation 
optimale. 100 % des huiles collectées 
sont actuellement valorisées et nous 
cherchons à proposer aussi à nos clients 
le tri en amont », complète Nadine Muller. 
Le site de Jaunay-Marigny compte 
parmi les 35 sites en France du groupe 
Chimirec, tous triplement certifiés 
« Qualité-Sécurité-Environnement », 
auxquels s’ajoutent des sites en Pologne, 
en Turquie, au Canada et prochainement 
au Maroc et en Arabie Saoudite. 

Le groupe international Chimirec vient de fêter ses 60 ans. 
Le site de Jaunay-Marigny est en cours développement. 

 JAUNAY-MARIGNY

 BEAUMONT-SAINT-CYR

Les rotatives impriment 
en continu : quelque 
100 000 rouleaux 
d’emballage sont mis 
en carton en 8 heures.

55 SALARIÉS 
À JAUNAY-MARIGNY

4 500 CLIENTS 
(10 % DU GROUPE)

15 000 TONNES 
DE DÉCHETS 
COLLECTÉS

La Papeterie 
du Poitou, leader 
français du papier 
d’emballage cadeau

I nstallée à Beaumont-Saint-Cyr, dans des 
locaux de 18 000 m², Beaumont Group 
- Papeterie du Poitou est spécialisée 

dans la fabrication de papier d’emballage 
cadeau. La société gère toutes les étapes de 
la création d’un rouleau d’emballage, de sa 
conception à sa production. Ses produits 
sont vendus en grande distribution, chez 
les discounters, en magasins… en France 
et dans 50 pays. L’entreprise, qui réalise 

20 % de son chiff re d’aff aires à l’export, est 
aujourd’hui le leader sur le marché français 
et l’un des premiers au niveau européen.
Beaumont Group, avec ses 65 salariés, a une 
capacité de production impressionnante : 
entre 80 000 et 100 000 rouleaux sont 
mis en carton en 8 heures. Les rotatives 
impriment en continu avec des encres 
à eau qui ne contiennent aucun solvant. 
L’entreprise propose plus de 350 modèles 
de papier cadeau. Suivant les tendances, 
de nouveaux modèles sont conçus (en 
interne et avec des sous-traitants). 
L’entreprise, qui fête ses 70 ans, a 
aujourd’hui pour objectif de se diversifier, 
se moderniser et augmenter sa surface 
de production. Elle a récemment eff ectué 
d’importants travaux, misant sur les 
énergies renouvelables en installant 
7 000 m² de panneaux photovoltaïques.
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65 SALARIÉS 

4 000 RÉFÉRENCES 

12 M€ DE CHIFFRE D’AFFAIRES



8 / CONTRAT DE RURALITÉ

2e étape pour le Contrat de ruralité

L’ancienne école de 
Sainte-Radegonde.

2e étape pour le Contrat 
de ruralité. Cette année, 

dix projets ont été 
retenus et recevront 

un fi nancement de 
Grand Poitiers.

E n 2018, dix communes de Grand Poitiers bénéficient d’une subvention dans le cadre du 
Contrat de ruralité que Grand Poitiers a signé avec l’État pour la période 2017-2020. Pour 
être retenus, les projets devaient être menés par l’une des 33 communes n’appartenant 

pas à l’unité urbaine de Poitiers et répondre à l’un des 6 axes prioritaires suivants : 
- l’accès aux services publics ;
- le revitalisation des centres-bourgs ;
- l’attractivité du territoire ;
- la mobilité locale et l’accessibilité au territoire ;
- la transition écologique et énergétique ;
- la cohésion sociale. 

1 Une médiathèque plus grande à Saint-Georges-lès-Baillargeaux 
Les travaux débutent ce mois d’octobre. La médiathèque de Saint-Georges-lès-Baillargeaux est 
entièrement refaite et agrandie pour accueillir au mieux les lecteurs. « Nous doublons la surface d’accueil 
en passant de 70 m² à 140 m² auxquels s’ajoute l’extension pour les locaux techniques, explique Corinne 
Suire, adjointe à la Culture et à la Médiathèque de Saint-Georges-lès-Baillargeaux. Cette restructuration 
s’accompagnera d’un développement du fonds documentaire, de la création d’accès au numérique et au 
wifi et d’une réflexion sur les horaires d’ouverture*. Nous voulons aussi que la médiathèque devienne un lieu 
de rencontre pour les habitants. » Autre objectif : rendre le bâtiment autonome sur le plan énergétique. 
Isolation, remplacement des menuiseries et de la chaudière, pose de panneaux photovoltaïques 
sont au programme. La réouverture est prévue en avril 2019.
* Questionnaire en ligne sur bit.ly/mediatheque_sgb

2 Un Escape Game au château d’Harcourt de Chauvigny
C’est le gros succès de cet été. Le nouvel Escape Game de Chauvigny a fait le plein de visiteurs. Une première 
étape pour le projet d’aménagement et de mise en valeur du château d’Harcourt. « Le projet sera mené 
sur trois années, explique Claude Tholance, directeur de Cabinet de Chauvigny. Nous avons commencé 
par désinstaller la scène existante pour créer l’Escape Game et présenter une première exposition. 2019 sera 
consacrée à l’installation de reproductions de machines médiévales avant la mise en place d’une visite virtuelle 
en 3D au cours des années suivantes. » Ce projet s’inscrit dans un programme plus large de réaménagement 
de la cité médiévale (rénovation du parvis du Donjon, de la place des Maronniers, du parking paysagé au 
pied des remparts route de La Puye et de la restitution de la vue du belvédère route de Saint-Savin).
* Prolongé du 25 octobre au 5 novembre

3 Deux nouveaux logements dans l’ancienne 
école de Sainte-Radegonde
L’école était fermée depuis 2011. Pour revitaliser le centre-bourg, la commune de 
Sainte-Radegonde a choisi de rénover et réaménager l’ancienne école en créant 
deux logements locatifs (T2 et T3). Le cabinet d’architecte Aubeneau a été retenu 
pour créer ces logements évolutifs, accessibles aux personnes âgées et handicapées.

Zoom sur 
3 PROJETS

1

2

3
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Savigny- 
l’Évescault : 
fin des travaux 
d’isolation et  
de chauffage
La commune a achevé en 2018 un 
plan de transition énergétique initié 
il y a cinq ans, comprenant l’isolation 
de l’ensemble des bâtiments 
communaux et l’installation d’un 
réseau de chaleur bois et granulés. 
Dernière installée, la nouvelle 
chaudière de la salle des fêtes 
a permis de diviser par trois la 
facture d’électricité et gaz, passant 
de 15 000 € à 5 000 €. 

Randonnée  
à pied à Liniers

« Le vétérinaire en visite », un tracé de 
18 km vous emmène pour 5 heures 
de balade autour de la commune. 
Vous cheminerez sur les pas d’un 
ancien personnage local, Antoine 
Brunet, vétérinaire. Issu d’une famille 
de forgerons, il fut le premier à partir 
étudier, puis revint au pays soigner 
bétail et animaux de compagnie, aux 
quatre coins du village.

liniers.fr 

Buxerolles :  
au boulot, à vélo
La Ville de Buxerolles va acquérir 
un 3e vélo à assistance électrique 
(VAE), pour compléter sa « flotte » de 
deux VAE et d’un vélo classique. Acquis 
en 2017 pour le personnel, ces vélos 
sont une saine alternative à la voiture. 
Les VAE ont déjà parcouru 800 km, 
empruntés notamment par l’aide à 
domicile pour effectuer ses tournées.

 EN BREF

.fr

 EN CHIFFRES

ont été soutenus, en 2017 et 2018, dans le cadre  
du Contrat de ruralité à hauteur de 1,6 million d’euros.

34 PROJETS
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LES AUTRES PROJETS 2018

BONNES :  
mise en accessibilité de la mairie 

LA CHAPELLE-MOULIÈRE :  
installation d’un city-stade 

CLOUÉ : création d’un espace ludique  
et sportif intergénérationel 

DISSAY :  
réhabilitation du centre-bourg 

JAZENEUIL :  
mise en accessibilité des bâtiments publics

SANXAY :  
mise en accessibilité de la salle des 
associations et toilettes publiques

SÈVRES-ANXAUMONT : 
extension du groupe scolaire Nicolas-Vanier
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La webradio des ados

Une halte-garderie itinérante qui sort des sentiers battus

Tous les mercredis après-midi, de jeunes 
Mélusins apprennent les rouages du journalisme 
grâce à la webradio made in Grand Poitiers.

L ’organisation de ce service 
communautaire d’un autre genre est 
rodée au millimètre près. Quatre matins 

par semaine, le camion estampillé Trot’Câlin 
sillonne les communes aux abords de l’axe 
Poitiers-Châtellerault. Le lundi, le véhicule fait 
étape à Jaunay-Marigny, le mardi et le vendredi 
à Beaumont-Saint-Cyr, le jeudi à Saint-Georges-
lès-Baillargeaux. Trot’Câlin assure les services 
d’une halte-garderie traditionnelle mais en 
mode mobile. Le camion se gare près d’une 
salle mise à disposition par la commune. 
Jeux, tapis, matériel de puériculture, piscine à 
balles, pharmacie : tout l’équipement ludique 
et sanitaire est installé. Parents, bébés et 
jeunes enfants arrivent, accueillis par l’équipe 
de professionnelles de la petite enfance. 
Caractérisé par sa souplesse d’utilisation, 
ce service d’accueil permet aux petits de se 
familiariser avec la vie en groupe, de participer à 
des activités ludiques et aux grands de se dégager 
du temps. « Trot’Câlin est un vrai miracle pour 
mon fils, s’enthousiasme Maud, maman d’un 
petit garçon. Depuis qu’il fréquente la structure, 

il va davantage vers les autres, il est plus ouvert. 
C’est une passerelle formidable vers l’école car il 
peut s’habituer à être à l’extérieur de la maison, 
avec d’autres personnes. En le confiant à l’équipe 
qui est vraiment au top, je peux aussi souff ler. » 
Ce mode de garde atypique, occasionnel, ouvert 
à tous, est plébiscité par les parents en recherche 
d’emploi ou en congé parental par exemple.

Contact : 05 49 61 49 37 et 
eaje.trot.calin@grandpoitiers.fr

C onnaissez-vous Radio Lusart, la 
webradio des jeunes Mélusins ? Chaque 
mercredi après-midi en période 

scolaire, l’accueil de loisirs Escap-Ados, à 
Lusignan, propose des ateliers webradio. 
Ils sont 8 jeunes de 11 à 17 ans à se glisser 
dans la peau de journalistes pour préparer 
et réaliser des interviews, enregistrer des 

micro-trottoirs, rédiger les papiers insérés 
dans les émissions, programmer leur sélection 
musicale… Ils sont encadrés par Fabien 
Quintard, qui a créé le projet en 2016 : « La 
webradio est un bon outil pédagogique, 
qui développe les méthodes de recherche 
d’information, l’esprit d’initiative, la curiosité, 
les compétences en écriture et en lecture. » 

Au Festival de la BD et dans 
les studios de France Télé
Cette année, les jeunes de Radio Lusart 
ont notamment enregistré une émission 
sur le festival de la BD d’Angoulême, et 
deux émissions sur Paris où ils sont allés 
visiter les studios de France Télévisions.  
Les émissions sont diff usées sur Mixcloud et sur 
les sites des structures partenaires, le centre d’art 
contemporain Rurart et le collège Jean-Monnet 
de Lusignan. Désormais, pour les journalistes en 
herbe, l’objectif est de s’équiper d’un studio radio. 

À savoir

Radio Pulsar est partenaire de Radio 
Lusart : « La première année, nous avons 
organisé un atelier radio d’une semaine 
pour permettre à l’équipe de monter 
en compétence », explique le directeur 
de Pulsar Sylvain Cousin. « Depuis, 
chaque année, nous organisons, avec 
les jeunes, un plateau radio en direct 
à l’occasion du festival Mélusik. » 

mixcloud.com/fabien/ccpm 

 Lusignan

 petite enfance

Micro-trottoirs, 
interviews… Les ados 
de l’accueil de loisirs 
se glissent dans la 
peau de journalistes.

 ET AUSSI

Dans tout Grand Poitiers, plusieurs Relais 
assistantes maternelles (RAM) aident les parents 
dans leurs recherches de solutions de garde.
-  RAM - Maison de la petite enfance de Sèvres-

Anxaumont, au 05 49 55 72 01 / 
.fr ram.sevres-anxaumont@grandpoitiers.fr

-  RAM de Saint-Georges-lès-Baillargeaux : 
permanences les lundis et mercredis après-midi 
et sur rendez-vous au 05 49 88 44 05 / 

.fr relais.pams@grandpoitiers.fr
-  RAM de Jaunay-Marigny : permanences 

les lundis et mercredis après-midi 
et sur rendez-vous au 05 49 62 26 38 / 
relais.pams@grandpoitiers.fr

-  RAMI (Relais assistantes maternelles itinérant) 
de Lusignan : ateliers pour les assistantes 
maternelles dans les communes de Lusignan, 
Rouillé, Saint-Sauvant et Jazeneuil. 
05 49 43 73 92.
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qui alimentent 
tout notre territoire
qui alimentent 
Ces agriculteurs

grand poitiers compte près 
de 700 exploitations agricoles : 
céréaliers, éleveurs, maraîchers, 
viticulteurs… une vÉritable richesse 
que la communauté urbaine 
accompagne dans le cadre 
de ses nouvelles compétences.
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Agriculture : 
Grand Poitiers agit
Mise en place d’un 
programme alimentaire, 
soutien aux événements 
comme la Ferme s’invite, 
accompagnement 
pour la transformation 
des cultures vers des 
modes plus respectueux 
de l’environnement… 
sont autant d’actions 
engagées par Grand 
Poitiers pour soutenir 
le monde agricole. 

CHIFFRES*

La Ferme s’invite, soutenue 
par Grand Poitiers, est un 
temps fort de rencontre 
entre professionnels 
et grand public. 

D epuis la création de Grand Poitiers 
à 40 communes, le paysage de la 
Communauté urbaine a changé. À deux 

pas de Poitiers, des exploitations, petites et 
grandes, dessinent un paysage rural aux portes 
de la ville. Une richesse que Grand Poitiers a à 
cœur de valoriser et d’accompagner. S’il ne s’agit 
pas d’aider techniquement et financièrement les 
agriculteurs dans leur développement – ce qui 
reste du ressort de la Région Nouvelle-Aquitaine 
et de Chambre d’agriculture –, la Communauté 
urbaine a bel et bien un rôle. Celui de créer du 
lien entre rural et urbain, d’accompagner la 
diversification des exploitations, de valoriser 
aussi tout ce qui est produit sur notre territoire. 

Nourrir les habitants
Première priorité pour Grand Poitiers : le 
Programme alimentaire territorial. Pourquoi 
ne pas manger ce qui est produit près de chez 
soi ? Comment mettre en relation producteurs 
et consommateurs ? Comment répondre au 
mieux aux attentes des diff érents acteurs du 
territoire (cuisines centrales, grande distribution, 
particuliers…) ? Comment aussi garantir un 
revenu juste aux agriculteurs ? C’est tout l’objet 
du programme en cours d’élaboration (lire p13). 

L’agriculture, source d’énergie
Si le monde agricole alimente au sens premier 
du terme les habitants, il peut aussi les alimenter 
en sources d’énergie. Grand Poitiers accompagne 
la transformation des exploitations vers des 
usages plus respectueux de l’environnement. 

L’idée : inciter les agriculteurs à se lancer dans la 
production de ressources énergétiques. La paille 
par exemple, transformée en bottes ultraserrées, 
est un très bon combustible. Une réflexion est en 
cours pour alimenter la chauff erie biomasse des 
Couronneries. Autre projet : le développement 
du miscanthus. Cette plante, qui ressemble 
à la canne à sucre ou au roseau, compte de 
nombreuses qualités. Sa culture ne nécessite 
que très peu d’intervention mécanique, pas 
d’irrigation ni de traitement phytosanitaire et 
le miscanthus détient un pouvoir calorifique 
nettement supérieur à celui du bois. Grand 
Poitiers a lancé une étude dans le cadre des 
périmètres de protection de la ressource en 
eau. Pour éviter les productions polluantes, 
les exploitants pourraient à terme développer 
la culture du miscanthus que Grand Poitiers 
s’engagerait à acheter pour alimenter 
son réseau de chauff age. 

Autre source d’énergie : le gaz issu de la 
méthanisation*. Déjà dans Grand Poitiers, 
l’exploitation de la Baie des Champs à Sèvres-
Anxaumont (lire p.14) s’est lancée, rejointe bientôt 
par un autre projet à Migné-Auxances. Pourquoi 
ne pas imaginer demain que les bus Vitalis roulent 
au biogaz produit par les agriculteurs locaux ?

* Transformation des déchets d’industries agroalimen-
taires ou de collectivités (issues de céréales, tontes de 
pelouses, boues de stations d’épuration…), eff luents 
d’élevage, résidus de cultures… en biogaz et digestat.
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63 000 hectares de surface agricole 
utilisée, soit 60 % de la superficie totale 
de Grand Poitiers

676 exploitations agricoles gérées ou 
co-gérées par 836 chefs d’exploitation, 
dont 207 femmes – soit 20 %.

* Source : recensement général agricole (source 
Agreste – Ministère de l’Agriculture) de 2010. 
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Fredy Poirier, vice-président 
chargé du développement rural
Comment Grand Poitiers travaille-
t-elle avec le monde agricole ?
Deux sujets nous permettent d’être 
présents auprès des agriculteurs. 
Nous avons engagé l’élaboration d’un 
Programme alimentaire territoriale qui 
aura vocation à identifier comment 
mettre en place des liens directs 
entre producteurs et consommateurs. 
Déjà plusieurs communes travaillent 
en ce sens. Mais ce Programme vise 
à changer d’échelle en explorant 
l’approvisionnement de l’ensemble 
des collectivités et autres marchés 
(restauration hors domicile, grandes 
surfaces...). Des études sont par 
exemple en cours autour des 
productions animales et maraîchères.
Ce travail s’inscrit aussi autour de la 
qualité de l’eau. Les zones de captage 
sont pour nous un axe prioritaire. Il 
s’agit d’imaginer comment ces zones 
de contraintes pourraient porter un 
développement particulier autour des 
circuits courts et ainsi accompagner 
les agriculteurs concernés.
Le seconde sujet concerne l’énergie. 
Il s’agit de s’interroger sur les 
capacités du territoire à produire de la 
biomasse destinée à nos chauff eries 
collectives notamment. Une étude en 
partenariat avec Eau de Vienne est en 
cours sur nos zones de captage pour 
définir la faisabilité  de ce projet.

Quels sont les autres leviers d’action ?
La Ferme s’invite, qui vient de s’achever, 
est un rendez-vous important pour le 
monde agricole. Ce fut une nouvelle fois 
une totale réussite. C’est un moment fort 
de reconnaissance de la profession et 
Grand Poitiers accueille avec beaucoup 
fierté cet évènement. En soutenant 
largement cette manifestation, nous 
voulons montrer aux agriculteurs 
qu’ils sont, à  nos yeux, des acteurs 
incontournables de notre territoire.
La Ferme s’invite est également un 
moment privilégié où  producteurs 
et consommateurs se rencontrent, 
échangent sur les moyens de 
production, la façon de travailler les 
produits, tissent et retissent des liens 
qui parfois peuvent être assez distendus.

Programme alimentaire territorial : 
tous locavores !
Grand Poitiers est engagé dans l’élaboration 
d’un Programme alimentaire territorial. 
L’objectif ? Favoriser le « manger local » 
sur le territoire et mettre en adéquation la 
production agricole locale et les attentes des 
consommateurs. Un enjeu économique – garant 
du développement de l’emploi, de la pérennité 
des exploitations, opportunité de diversification 
pour les agriculteurs… – 
mais aussi un enjeu environnemental : en 
favorisant les circuits courts, on encourage 
des modes de production et de consommation 
plus respectueux de l’environnement. 

À l’automne, des réunions de concertation, 
réunissant un large panel d’acteurs 

(producteurs, chambre consulaire, 
associations, institutions, entreprises, 
supermarchés…), permettront de dégager 
un diagnostic partagé. C’est en s’appuyant 
sur celui-ci que se concrétisera un véritable 
programme d’actions. Premier axe : 
augmenter encore davantage la part de 
produits locaux dans les restaurants scolaires 
de Poitiers et Grand Poitiers, mais aussi 
renforcer la présence de produits locaux dans 
les restaurants, commerces, marchés…. Des 
actions de sensibilisation et d’information 
à destination des consommateurs sont 
également programmées. Un appel à projets 
sera lancé afin de soutenir les initiatives 
et expérimentations dans le domaine. 

Le Programme alimentaire territorial soutient les initiatives pour rendre 
accessibles les produits alimentaires de qualité, en favorisant les produits 
locaux, dans les restaurants scolaires par exemple.

Jean-François Lidon, 
Huilerie des Petits Clos, 
Chauvigny
Au menu des cantines
Avec son épouse Roselyne, Jean-François 
Lidon est à la tête d’une exploitation 
céréalière de 160 ha, sur les communes de 
Chauvigny et Tercé. 25 % de sa production 
est transformée en huile (tournesol et 
colza). Une activité démarrée en 2005 et 
qui ne cesse de se développer, avec une 
production annuelle de 10 000 litres. 
Pressage, décantation et mise en bouteille : 
tout se fait à la ferme. Leurs « huiles de 
goût, première pression à froid », en vente 
directe et dans les magasins de producteurs, 
se retrouvent également dans les assiettes 
des enfants de Grand Poitiers. « J’ai un 
contrat de 3 ans avec les cuisines centrales 
de Poitiers, que je livre une fois par mois, 
avec des volumes en augmentation cette 
rentrée. Pour nous, c’est une garantie sur 
la durée, qui permet de faire tourner le 
matériel en permanence, en l’amortissant 
plus vite », explique l’agriculteur. Son 
objectif ? Transformer une plus grande part 
de ses récoltes et fournir toujours davantage 
les cantines scolaires et la restauration 
collective. « Face aux cours fluctuants des 
céréales, et avec des prix plutôt bas, il 
vaut mieux transformer nos produits. »
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GAEC de la Baie des Champs, 
Sèvres-Anxaumont :  
pionnier de la méthanisation

Le domaine de la Tour Beaumont :  
viticulteurs depuis cinq générations

GAEC Ecalle : 
les standards 
de la race charolaise

D epuis 2016, Yves Debien, à la tête 
du GAEC de la Baie des Champs 
avec Éric Sabourin, produit de 

l’électricité. L’unité de méthanisation, 
installée sur l’exploitation, traite 
quelque 7 000 tonnes de déchets 
agricoles (les influents de son élevage 
porcin) mais également 4 000 tonnes 
de déchets agroalimentaires, 
provenant notamment d’une laiterie 
et d’entreprises alentour. « Nous 
produisons 300 kilowatts électriques à 
l’heure injectés dans le réseau Sorégies, 
soit l’équivalent de la consommation, 
hors chauffage, de 1 200 habitants. » La 
chaleur, générée par le refroidissement 
du moteur de l’unité de méthanisation, 
permet également le chauffage les 

3 500 m2 de son bâtiment d’élevage, 
de son magasin de producteurs, de 
sa maison d’habitation et des serres 
d’un agriculteur voisin. « Le digestat – 
résidu issu de la méthanisation – est 
un excellent engrais organique pour 
les 300 hectares de céréales servant à 
nourrir nos animaux. » Une démarche 
cohérente pour l’agriculteur. « C’est 
la première fois que j’ai un contrat 
sur 20 ans : cela permet de bâtir une 
stratégie économique à moyen terme. 
Et, en même temps, on rend service 
à la société en traitant les déchets 
et nous vivons en bonne intelligence 
avec nos voisins, qui ne sont plus gênés 
par les odeurs d’épandage. »

L e Domaine de la Tour Beaumont existe depuis 1860. Au départ 
sur 1 ha, il s’étend aujourd’hui sur 26 ha. Pierre Morgeau est la 
cinquième génération de viticulteurs et s’ancre dans l’histoire et le 

terroir du domaine tout en créant ses vins fruités. En blanc : sauvignon et 
fié gris, cépage ancestral du Poitou, et chardonnay. Sur les cépages rouges :  
cabernet franc, gamay et pinot noir, tous avec l’appellation Haut Poitou. 
Le travail du sol mais aussi l’enherbement naturel et implanté permettent de 
limiter la vigueur de la vigne et de maintenir la biodiversité. La maîtrise des 
rendements et l’aération des grappes par des travaux manuels (ébourgeonnage, 
dédoublage et suppression des entre-cœurs) et des effeuillages sont 
pratiquées. « Aucun engrais de synthèse n’est utilisé. Seul du fumier de bovins 
de notre voisin et du compost sont apportés tous les 3-4 ans », précise Pierre 
Morgeau. La vinification est la plus naturelle possible, sans chaptalisation 
et avec un minimum de soufre, de la vinification à la mise en bouteille.
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A la tête du GAEC Ecalle, Jacky, Damien et 
Clément, le père, le fils et le cousin. Des 
agriculteurs naisseurs-engraisseurs de 

90 mères charolaises sur 275 ha, dont 220 ha de 
cultures, entre Rouillé, Lusignan et Jazeneuil.
Le trio est habitué des concours nationaux, 
comme celui de La Ferme s’invite, « pour le contact 
avec les autres éleveurs et un certain esprit de 
compétition. Un concours c’est l’aboutissement 
de notre travail toute l’année », explique Clément 
Ecalle, 23 ans, installé depuis un an et demi. 
Les trois éleveurs ont ainsi à cœur de sélectionner 
leurs « bêtes de concours » à travers les qualités dites 
« standard » de la race : « une robe blanche, une gueule 
carrée et un squelette développé », décrit Clément Ecalle. 
En achetant enfin des taureaux, les agriculteurs 
travaillent la génétique de leur troupeau en étudiant 
les ascendants et la morphologie des animaux. 
« Nous cherchons des formes pour la viande car nous 
vendons nos animaux uniquement à l’engraissement, 
pas pour la reproduction », conclut Clément Ecalle.

©
 C

la
ire

 M
ar

qu
is

©
 Ib

oo
 C

re
at

io
n



/ 15DOSSIER

  ENTRETIENGAEC Gaillard HVB, 
le choix de la vente directe

« La recherche au service 
de la transition agro-écologique »
Quels sont vos principaux axes 
de recherche en agriculture ?
Il y a vingt ans, nous travaillions pour maximiser 
la production dans une vision intensive. 
Aujourd’hui, nos recherches se placent dans une 
perspective d’agriculture durable et mobilisent 
les principes de l’agro-écologie, c’est-à-dire la 
prise en compte des éléments naturels. Notre 
site est historiquement spécialisé dans la prairie 
semée. Notre objectif est de réduire les intrants 
et d’intégrer les contraintes du changement 
climatique. Nos travaux de génétique et 
d’écophysiologie visent à proposer de nouveaux 
types de prairies composées de graminées et de 
légumineuses, plus résistants. Ils conduisent à 
mettre à disposition des agriculteurs des mélanges 
de semences. Des semences testées sur notre site 
mais aussi par des groupes d’agriculteurs.

L’INRA conduit également des 
expérimentations en matière d’élevage…
Nous étudions les systèmes de production dans 
une perspective durable. Le dispositif Patuchev 
est une expérimentation visant à maximiser 
l’utilisation de l’herbe en élevage caprin, d’en 
mesurer les eff ets sur l’environnement mais 
aussi en termes économiques pour l’éleveur. 
Techniques de reproduction, génétique, 
alternatives alimentaires… : le projet Porganic 
vise à déterminer les meilleurs paramètres 
pour un système performant d’élevage 
porcin en agriculture biologique. Le dispositif 
OasYs cherche lui à concevoir un système de 
production laitier économe en énergie et en 
eau, diversifiant les cultures pour une meilleure 
autonomie et mobilisant l’agroforesterie.
Pour chaque projet, nous travaillons en 
partenariat avec les acteurs des filières et des 
territoires : agriculteurs, entreprises, coopératives, 
institutions de la recherche-développement, 
établissements d’enseignement…

  L’INRA, EN RÉSUMÉ

17 CENTRES TERRITORIAUX, DONT L’INRA 
NOUVELLE-AQUITAINE POITIERS

DANS GRAND POITIERS, DES RECHERCHES 
TOURNÉES VERS L’AGRICULTURE ET LES 
RELATIONS AGRICULTURE-ENVIRONNEMENT 
AVEC UNE VOCATION EXPÉRIMENTALE FORTE

117 AGENTS À LUSIGNAN ET ROUILLÉ, 
DONT 30 CHERCHEURS

Jean-Marc 
Chabosseau, 
président du centre 
INRA Nouvelle-
Aquitaine Poitiers, 
site de Lusignan 
et Rouillé.

Bérangère Gaillard a rejoint ses parents Henri et Véronique sur l’exploitation familiale en 
2011. Au GAEC Gaillard HBV, à Sanxay, on élève 140 truies en plein air et l’engraissement 
des porcs Label rouge se fait sur paille. « Nous sommes attentifs au bien-être animal et à 
la qualité de la viande », résume l’éleveuse. Pour la commercialisation de sa production, 
la famille Gaillard a fait le choix de la vente directe : à l’exploitation, dans des marchés de 
producteurs – celui de La ferme s’invite par exemple – mais également dans un magasin 
de producteurs à Poitiers. La famille Gaillard propose, sur commande, des caissettes 
de viande fraîche et transforme, « avec les recettes de grand-mère », une partie de sa 
production en conserves variées (pâté, rillette, sauté…). « J’ai toujours voulu faire de la 
vente directe : c’est l’occasion de faire découvrir un produit de qualité à un prix abordable. »
L’élevage porcin est complété par 170 hectares de céréales (blé, colza, tournesol, 
maïs) destinées à la vente. « Nous épandons le fumier de notre élevage 
et récupérons la paille pour nos animaux. »
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GAEC Brossard, au top de l’élevage

O livier et Régis Brossard viennent 
de décrocher le Top de l’élevage 
lors des Top Agriculture. Une fierté 

certes mais aussi l’occasion de faire passer 
des messages. « Avec ce Top de l’élevage, 
nous avons l’occasion de montrer qu’il est 
possible de vivre de l’élevage en produisant 
une viande de qualité, en respectant 
l’environnement, avec une agriculture 
moins intensive », assure Olivier Brossard. 
Pour s’assurer de cette qualité, et avoir une 
traçabilité totale, le GAEC Brossard a fait le 
choix de l’autonomie alimentaire. 90 % des 
aliments des 250 charolaises sont produits 
dans l’exploitation de La Puye. « Nous 

avons saisi l’opportunité des Mesures agro-
environnementales et climatiques de la dernière 
PAC pour remettre en prairie certains de nos 
champs, développer les légumineuses aussi. »
Autre spécificité : la vente des produits 
en circuit court auprès des restaurateurs 
et supermarchés locaux. Dans certains 
supermarchés, des barquettes portent le 
nom de l’exploitation et même la photo des 
éleveurs. Une façon pour les consommateurs 
de mettre un visage sur ceux qui produisent 
ce qu’ils mangent. « Nous croyons beaucoup 
à la relation avec les consommateurs. 
Nous ouvrons nos portes tous les ans 
pour montrer comment nous travaillons.» 

Olivier Brossard est à la tête 
de l’exploitation avec son frère Régis.
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EXPRESSION DES CONSEILLERS

POUR PLUS D’INFORMATIONS :

Espace Info-Energie de Grand Poitiers

05 49 30 20 54
infoenergie@grandpoitiers.fr

La Communauté Urbaine 
de Grand Poitiers 

propose également 
des permanences 

à Chauvigny, Lusignan et 
Saint-Georges-lès-Baillargeaux.

Besoin de
réduire votre

facture énergétique ?

Rencontrez gratuitement
un conseiller info-énergie 

sur rendez-vous.

Gratuit, gratis, free…
La gratuité est un sujet déroutant car il 
entraîne toujours une discussion sur… le 
coût de la gratuité. De plus, il faut que cette 
gratuité bénéficie au plus grand nombre.

C’est un choix politique qu’il faut asseoir sur 
de bonnes raisons et savoir ensuite assumer.

C’était le cas de notre proposition du 
transport public gratuit à Poitiers en 2014. 
Une trentaine de villes en France ont 
depuis fait ce choix, comme Dunkerque 
dernièrement. 

À Grand Poitiers, rien de tout cela. Pourtant 
la communauté urbaine n’est pas avare de 
manifestations gratuites qui coûtent à la 
collectivité. Nous en avons encore eu de 
nombreuses cet été : concerts géants, football 
et animations un peu partout sur le territoire.

Nous espérons que vous avez pu profiter 
de ces moments bien agréables, comme les 
enfants de Grand Poitiers qui ont bénéficié 
d’activités gratuites grâce au Pass’Sport, 
et c’est très bien.

Alors que la Majorité nous a rappelé 
régulièrement que la gratuité n’existait 
pas, elle sait mettre cette dernière en avant 
lorsque cela lui convient. 

Mais ne nous y trompons pas, les 
augmentations de tarifs sont toujours 
au rendez-vous : activités culturelles 
et sportives, ordures ménagères, etc. 
C’est un choix.

Jacqueline Daigre,  
présidente du groupe Les Républicains,  
Centristes et Indépendants
05 49 52 35 66
elus.les-republicains-centristes-independants@
poitiers.fr

Contrat Territorial du bassin 
d’alimentation du captage d’eau 
potable de Fleury (programme 
Re-Sources 2018-2022)
Le captage de Fleury à Lavausseau alimente 
en eau potable un tiers des habitants de 
Grand Poitiers. Nitrates et pesticides altèrent 
la qualité de cette eau. Collectivités, citoyens 
et profession agricole s’engagent dans un 
nouveau contrat de protection Re-Sources. 
En l’état, il n’est toujours pas à la hauteur 
des enjeux. Changer de modèle agricole sur 
les 2 600 ha est le levier indispensable pour 
protéger réellement la ressource en eau. 

Christiane Fraysse et Jacques Arfeuillère, 
élus communautaires et municipaux du groupe 
« Osons Poitiers, écologique, sociale, solidaire 
et citoyenne »
05 49 52 35 65
elus.osonspoitiers@poitiers.fr
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2 Grands Prix de 
triathlon remportés 
par Georgia Taylor-Brown, 
athlète anglaise de l’équipe D1 
du Stade poitevin, à Valence 
en 2018 et à Nice en 2017.

/ 17

Belle fi n de saison pour 
les triathlètes féminines

 STADE POITEVIN TRIATHLON

Championnes 
de France !
Les benjamines Manon Gilot, Louane 
Gilot et Taïs Provost ont décroché le 
titre de championnes de France par 
équipes, lors des Championnats de 
France d’aquathlon (natation + course 
à pied), le 7 juillet dernier à Verruyes, 
dans les Deux-Sèvres. Le junior 
Casimir Moine a quant à lui obtenu 
la médaille de bronze. Un succès 
également pour leur entraîneur, Kévin 
Berny, qui avait amené près d’un tiers 
des 35 jeunes du Stade poitevin à être 
sélectionnés pour ces championnats 
de France. En récompense de son 
sérieux en matière de formation, 
l’école de triathlon du Stade poitevin 
s’est vu décerner le label trois étoiles 
par la Fédération française de triathlon, 
une distinction que seuls neuf clubs 
possèdent en France.

Les Fondus fêtent les 40 ans 
de leur course

1400
C’est le 
nombre de 
participants 
attendus pour 
la course.

Pour l’édition 2018 de la course des Fondus, l’association 
vouneuilloise a décidé de sortir le grand jeu. Les courses 
de 10 et 20 km se dérouleront le dimanche 14 octobre 
et seront accompagnées de nombreuses animations 
pour fêter le 40e anniversaire. La veille, à partir de 14h, 
la salle R2B accueillera un concert de rock du groupe 
Stress Hydrik. Dimanche, c’est dès 8h que débuteront 
les animations festives, avant le départ de la course à 
9h30. Éric Maillet, le président de l’amicale des Fondus, 
explique le succès de l’événement par « la convivialité 
des organisateurs et bénévoles, mais aussi le cadre 
exceptionnel dans lequel la course a lieu, avec des 
animations musicales le long du parcours ».
Tarif : 9 €.

Renseignements et inscriptions sur lesfondus.fr 

L es vacances viennent de sonner 
pour l’équipe première féminine 
du Stade poitevin triathlon. Avec 

l’annulation de la dernière étape du 
Grand Prix triathlon 2018 à La Baule, 
à cause de la météo, elles terminent 
à la 6e place en réalisant une belle fin 
de saison. « De manière générale, les 
dernières étapes nous sourient. Nous 
sommes heureux de commencer une 
nouvelle fois la saison 2019 en première 
division, à un an des Jeux Olympiques 
de Tokyo », assure Bruno Grignard, 

coordinateur de l’équipe.  
Un classement jugé très satisfaisant par 
le Stade poitevin, si l’on exclut les clubs 
de Poissy, Metz ou Issy-les-Moulineaux, 
de grosses écuries diff icilement 
atteignables.  Former et se faire plaisir 
semble être l’esprit du club, qui peut 
s’enorgueillir d’avoir amené des jeunes 
issues à l’élite française, la première 
division nationale, aux côtés d’athlètes 
étrangères de niveau international, 
fidèles au Stade poitevin depuis cinq à 
six ans. 

Belles performances des athlètes 
poitevines pour leur participation 
au Grand Prix triathlon 2018.

  VOUNEUIL-SOUS-BIARD

.fr
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La course des Fondus 
démarre à 9h30.
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 NATATION

Pierre Henry-Arrenous pousse 
la porte de l’équipe de France 

L’US Judo 86 fait sa rentrée

52’’61. Ce temps, réalisé au 
100 m papillon par Pierre 
Henry-Arrenous, licencié à 
l’ASPTT Natation Poitiers, lors 
des derniers championnats de 
France Élite à Saint-Raphaël, 
a véritablement bousculé sa 
carrière. « Elle a pris, ce 27 mai 
dernier, un vrai tournant », 
souligne le jeune nageur de 
20 ans, qui étudie à l’INSEP. 

Ce jour-là, il est devenu vice-
champion de France du 100 m 
papillon derrière le médaillé 
d’argent au relais 4 x 100 m 
tricolore des derniers JO, 
Mehdy Metella. Dans le même 
temps, il a explosé son record 
personnel.

« Ça a été une surprise car au 
vu de mes résultats les mois 
précédents, je ne pensais 
pas descendre en dessous de 
53 secondes. Mais les eff orts 
ont payé. » Durant plusieurs 
mois, le sociétaire de l’ASPTT 
s’est astreint à un entrainement 
spécifique pour travailler 
son potentiel physique. 

Franck Esposito 
comme entraîneur
Cet exploit lui a également 
ouvert en grand les portes 
de l’équipe de France et lui 
a permis d’être qualifié en 
août pour les championnats 
d’Europe de natation à 
Glasgow (Écosse). Au sein 

de l’équipe de France, qu’il a 
intégrée début juillet dernier, 
Pierre Henry-Arrenous est 
dorénavant entraîné par 
Franck Esposito, spécialiste 
de la nage papillon, médaillé 
de bronze aux JO de 
Barcelone en 1992 et vice-
champion du monde en 1998 
sur le 200 mètres papillon. 

L’USJ 86 a fêté ses 30 ans en juin dernier. Avec 
plus de 500 licenciés, le club est le plus gros du 
département, et s’est encore élargi cette saison. 
Il est toujours composé de quatre sections 
(Fontaine-le-Comte, Pays Mélusin et Vallée de 
la Boivre, Vienne et Moulière et Saint-Benoît), 
mais de nouveaux dojos à Vouneuil-sous-Biard 
et à Iteuil y ont été rattachés. 
L’USJ 86 accueille des judokas de tous les 
niveaux à partir de 3 ans et demi. « C’est un club 
familial », souligne son président Bernard Dulin. 
Des cours de judo loisirs, des cours pour les 
enfants et des entraînements à la compétition 
y sont dispensés. Si vous voulez venir essayer 
le judo, le club sera ravi de vous faire participer 
gratuitement à deux ou trois séances, avant 
de vous inscrire si le cœur vous en dit.
Union Sportive Judo 86, esplanade des 
citoyens, Mairie 86240 Fontaine-le-Comte. 
Plus d’infos sur usj86.com

Grand Poitiers 
Handball veut 
continuer 
sur sa lancée
Promus en Nationale 2 après une 
saison 2017/2018 remarquable 
(1 défaite en 22 rencontres de N3), 
les handballeurs poitevins espèrent 
poursuivre sur leur lancée, avec 
comme objectif premier le maintien 
en N2. Pour cela, les Griff ons ont 
mis tous les atouts de leur côté, 
avec un recrutement prometteur. 
L’expérimenté Florent Joli, passé 
par Montpellier et Sélestat en D1, 
et l’ancien Poitevin Pierre Bonin, 
qui jouait encore à Sydney la saison 
passée, aideront le club à remplir 
les objectifs aff ichés cette saison. 
Et peut-être même à les dépasser…

 EN BREF

Des labels sportifs 
pour Ligugé
Que ce soit au niveau régional avec le 
label « Commune, Sport pour tous » 
attendu pour la fin de l’année, ou au 
niveau national avec le label « Ville 
active et sportive » attendu début 2020, 
Ligugé souhaite être reconnue comme 
un exemple en matière de politique 
sportive. Pour obtenir ces labels, 
la commune s’appuie sur son tissu 
associatif conséquent (17 associations 
sportives et près de 1 500 adhérents), 
et sur ses nombreux équipements 
sportifs à disposition de tous (parcours 
VTT, salle de fitness extérieure…) et 
le développement des activités de 
plein air. À noter : Poitiers a obtenu 
le label « Ville active et sportive » en 
2018. L’opportunité d’un partage 
d’expérience entre les deux communes 
de Grand Poitiers.

Le nageur, licencié à l’ASPTT Natation 
Poitiers, a intégré l’équipe de France.

 ARTS MARTIAUX
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La Chapelle-Moulière :  
forêt, rivière et quiétude
En lisière de forêt et en bords de Vienne, la Chapelle-Moulière  
offre un cadre de vie préservé et bucolique qui attire 
les familles… et vaut la balade ! Visite.

ET AUSSI

Une église
L’église Marie-Madeleine, dont des modillons – éléments 
architecturaux placés sous les corniches – datent du XIIe siècle, a été 
agrandie au XIXe. Au-dessus de la porte principale, des modillons ont 
été sculptés par le curé de la paroisse vers 1900. Ils constituent une 
rareté artistique. À voir également, les vitraux. Dans le bourg, outre 
la mairie et l’école, dont une partie date de la fin du XIXe, on trouve 
aussi une chambre d’hôtes (il y en a deux dans la commune) et un 
distributeur de baguettes, plébiscité par les habitants. Un city-stade 
vient d’être construit.

Saint-Claud
C’est le plus ancien lieu-dit 
habité de la commune. C’est 
aussi ici que se tenait une foire 
agricole d’importance. Créée au 
Moyen Âge, elle perdura jusque 
dans les années 30. À la foire de 
Saint-Claud, venaient alors des 
muletiers de toute l’Europe.

La Chapelle-Moulière tient 
son nom, d’une part, d’une 
chapelle de prieuré, mais 
aussi des pierres meulières 
que l’on extrayait de la 
forêt voisine pour en faire 
des meules de moulin.

La commune  
en bref

Les bords de Vienne
La balade démarre au moulin de Saint-Claud, 
aujourd’hui privé. C’est autour de cette ancienne 
chapelle que se seraient installés les premiers 
habitants de la commune dès la fin du Xe siècle. 
Une petite route serpente au fil de l’eau jusqu’au 
pont de l’Écotière. Elle est jalonnée de petites 
habitations en bois et de belles villas. « Au sortir 
de la Seconde Guerre mondiale, les notables de 
Poitiers se sont fait construire ici des maisons 
pour leurs parties de pêche », raconte le maire 
Serge Lebond. Des tables de pique-nique ont été 
installées, offrant un superbe panorama sur la 
rivière Vienne et ses petites îles. Vols de canards, 
saules pleureurs, fleurs sauvages : tout y est ! Au 
pied du pont de l’Écotière, qui à certaines heures 
de la journée se reflète dans l’eau dans « un bel 
effet miroir », on trouve l’auberge de l’Écotière. 

L’établissement, à la sulfureuse réputation, 
a fermé ses portes au début des années 80. 
C’est désormais une demeure privée.

La forêt de Moulière
La vaste forêt domaniale de Moulière couvre une 
large partie de la commune. Mêlant les essences 
de chênes et de pins, les massifs de bruyère, elle 
offre un vaste terrain de randonnées, au fil des 
chemins communaux et des routes forestières. 
À pied, à vélo, en mode jogging ou balade en 
famille : qui sait, peut-être y rencontrerez-vous 
cerfs, chevreuils et sangliers, mais aussi renards, 
martres et blaireaux ? Le calme et la tranquillité 
à coup sûr en tout cas !
La Chapelle-Moulière compte un bourg et de 
nombreux hameaux, éparpillés parmi les vallons 
et la campagne. Nombreux abritent des fermes 
restaurées, témoins du patrimoine rural.

 À LA LOUPE

700  
HABITANTS

1 ÉCOLE*, 

4 CLASSES

89 ÉLÈVES

2  
LOTISSEMENTS

1 500 HECTARES, 
DONT 950 HA DE FORÊT

*en Regroupement pédagogique  
intercommunal avec Liniers et Lavoux

Le saviez-vous ?
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À Chauvigny. Une saison fortement 
colorée à l’humour pour le théâtre 
Charles-Trenet : la présentation de saison 
sera suivie du one-man-show de Mathieu 
Madénian (20/10), le célèbre théâtre parisien 
Le Point-Virgule y fera étape (9/03). Côté 
musique, signalons ô bec ! (17/11) et un 
tour de chant autour de Bourvil, le Swing 
comédie musette (31/03). Programmation 
pluridisciplinaire et marionnette à l’honneur 
au théâtre de la Grange aux Loups : citons, 
notamment, Louise, un spectacle de théâtre 
et marionnettes à destination d’un public 
adulte (le 26/01) ou encore Balbutiar XI, 
concert théâtral post-exotique (18/05). 
théâtre-charles-trenet.fr / 
leloupquizozote.org

La Hune à Saint-Benoît. Une 
programmation de 15 spectacles où le théâtre 
et l’humour figurent en bonne place, comme 
d’habitude. C’est le comédien Manu Payet 
qui ouvre le bal le mardi 6 novembre, suivi de 
Jean-Marie Bigard (2/12). Sur les planches, 
riche distribution : Pascal Légitimus et Claire 
Nadeau dans Non à l’argent (6/12), Jean-Luc 
Reichmann dans Nuit d’ivresse (14/03) ou 
encore Richard Berry et Mathilde Seigner 
dans La Nouvelle (26/03). Côté chanson, 
ses (nombreux) fans ne manqueront pas le 
concert d’Amir (18/12) et les amateurs de 
disco Génération Abba (8/02).ohelahune.
com.

La Quintaine à Chasseneuil-
du-Poitou. Quatorse spectacles entre 
septembre et juin, mariant dans une belle 
programmation musique du monde ou 
cirque. Côté théâtre, le Collectif Or normes 
présente Albatros (22/11), le conteur Yannick 
Jaulin sa dernière création Ma langue 
maternelle va mourir et j’ai du mal à vous 
parler d’amour (19 et 20/12), Tchekhov tient 
le haut de l’aff iche : L’Ours et La Demande 
en mariage (17/05) et Oncle Vania (18/05). 
À ne (surtout) pas manquer, le musicien et 
accordéoniste Richard Galliano, partenaire 
des plus grands, de Claude Nougaro à Astor 
Piazzolla (26/01).
laquintaine.fr.

La Maison des projets 
à Buxerolles. Parmi les spectacles 
proposés, citons notamment la part belle 
donnée au ska et au rock lors de la soirée 
« artistes du coin » (9/11), de la chanson 
française avec Les polis sont acoustiques 
(7/12) ou en mode humoristique 
avec Giédré (2/02). 
maisondesprojets-csc86.org

R2B à Vouneuil-sous-Biard. 
Place prépondérante à la musique à 
l’espace Rives de Boivre : du jazz avec The 
Hedgehog Sextet (14/12) et Trilili ladies and 
dandies (18/01), un Tribute to Goldman 
ou encore un opéra-bouff e d’Off enbach 
(6/04). Signalons également deux one-man-
shows d’humoristes médiatiques : Julien 
Courbet (30/09) et Yves Pujol (4/05). Billets 
en mairie ou sur place, une 1h avant 
le spectacle. vouneuil-sous-biard.fr

Rouillé, à la salle des Fêtes. La 
commune propose plusieurs rendez-vous 
culturels. Coup d’envoi avec À peu près 
égal à Einstein de la Cie Cause toujours, 
mais également un temps fort important 
autour du Centenaire 14-18 (expo, théâtre 
et cinéma), du conte avec Yannick Jaulin 
(8/02), un concert où Audrey et les Face B 
distilleront leur bonne humeur au service 
du blues (30/03) ou encore L’Amour 
conjugal, adaptation du roman d’Alberto 
Moravia par la Cie du veilleur. rouille.fr

Jaunay-Marigny, à l’Agora. 
Incontournable, le festival des Clans du 
rire avec à l’aff iche notamment Faut s’tenir, 
de Chloé et Klovis Martin, une étonnante 
galerie de personnages touchants et drôles 
(25/01), mais aussi Espèces menacées, 
mise en scène par Arthur Jugnot, avec 
quiproquos et catastrophes en chaine 
(26/01) ! 
jaunay-marigny.fr

Lusignan. À ne pas manquer : Un 
Noël en Espagne, concert de l’ensemble 
Minimax, le 9 décembre à l’église Notre-
Dame et Saint-Junien. Et l’incontournable 
festival de musiques actuelles Melusik, 
les 6, 7 et 8 juin.
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Une saison de culture 
dans Grand Poitiers
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De Lusignan à Chauvigny, la culture irrigue le territoire 
de la Communauté urbaine. Riche de scènes plurielles, 
la saison culturelle 2018/2019 dans Grand Poitiers 
s’annonce variée, surprenante, alléchante. Il y en a partout 
et pour tous ! Extraits.

Amir en concert à La Hune 
le 18 décembre.

L’immense accordéoniste 
Richard Gallliano à La 
Quintaine le 26 janvier.

Le conteur Yannick Jaulin en scène 
à Chasseneuil-du-Poitou les 19 et 
20 décembre, à Rouillé le 8 février.
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 MUSIQUE

T irer le portrait sonore de Grand 
Poitiers. Voici la mission originale 
confiée par le TAP à deux jeunes 

artistes du cru : Willy Ganne, DJ et 
producteur de musique électronique, 
et Augustin Braud, compositeur de 
musique contemporaine. Terres proches 
est un projet de création artistique 
amorcé cet été avec une sorte de 
« chasse » aux sonorités constitutives de 
l’identité de Grand Poitiers. Willy Ganne 
a mené des enregistrements de terrain. 
Des cloches de Notre-Dame-la-Grande 
aux carrières de pierre de Chauvigny, 
du passage de la LGV au chant des 

engoulevents en forêt de Moulière, son 
micro capte des sons qu’il va ensuite 
sélectionner, séquencer, assembler 
pour composer une bande électronique 
formant une palette sonore sensible.
À partir de celle-ci, Augustin Braud 
écrira une pièce pour cinq instruments, 
oscillant, s’emmêlant, alternant avec la 
bande-son. Terres proches, à la croisée 
d’esthétiques musicales distinctes, sera 
interprétée le 28 mai 2019 au TAP de 
Poitiers, sous la direction de Jean-
Michaël Lavoie de l’ensemble musical 
Ars Nova. Un concert gratuit. 

Faire chanter l’ADN 
de Grand Poitiers

 JAUNAY-MARIGNY

Vox Musica 
invite au voyage 

.fr

 DISSAY

Trois cents enfants des écoles et 
des accueils de loisirs de Dissay 
ont pu approcher l’astronomie, 
les mathématiques ou encore la 
paléontologie. Centre de culture 
scientifique, l’Espace Mendès-
France est partenaire de Dissay 
à travers une convention signée 
pour la période 2017-2020. 
Toute l’année, des ateliers ont 
donc été menés et agrémentés 
d’expositions à la médiathèque 
et d’ateliers-spectacles sur 
les thèmes de la biodiversité, 
les propriétés de l’air et du 
son. Des conférences ont par 
ailleurs permis la participation 

d’entreprises locales à l’instar 
de Biosynthis et Futuramat.

Prochaines rencontres :
Jeudi 11 octobre : conférence sur 
les perturbateurs endocriniens.
Jeudi 22 novembre : diff usion 
du film Zéro phyto, 100 % bio.

La culture scientifi que 
pour tous 

Pour sa 13e édition, du 11 au 14 octobre, Vox Musica célèbre l’Europe 
à travers des esthétismes et des répertoires variés. Festival de toutes 
les musiques classiques, il fait la part belle au récital lyrique comme 
aux formations orchestrales, à la musique de chambre comme au 
répertoire contemporain. À Jaunay-Marigny, Vox Musica invite à 
applaudir de jeunes talents et de grands interprètes internationaux qui 
reprendront les plus belles partitions de Debussy, Rossini, Schubert, 
Strauss, Off enbach… 
En ouverture, 70 instrumentistes venus de France, d’Italie et d’Espagne 

dans le cadre d’un projet Erasmus seront sur la scène 
de l’Agora pour une soirée intitulée « L’orchestre 

voyageur ».
Trois concerts seront donnés dans l’intimité 
du prieuré de Saint-Léger-la-Pallu, dont 
un récital de Pauline Texier (photo), 
soprano poitevine promise à une brillante 
carrière internationale. Mélomanes 
avertis ou oreilles curieuses, ce festival 
off re assurément la promesse de belles 
découvertes. 

Programme complet sur 
vox-musica.fr

Un club nature pour vos bambins
Vos enfants ont entre 7 et 12 ans ? L’association Vienne nature propose 
une découverte conviviale et pédagogique de la nature dans ses « clubs 
nature », le 10 octobre à Jazeneuil et le 17 à Fontaine-le-Comte. 
Au programme : observation des animaux, découverte des plantes, 
cuisine sauvage… Tarif : 10 €, inscription obligatoire au 05 49 88 99 04 
ou elen.lepage@vienne-nature.fr. 
Les plus grands ont rendez-vous le 13 octobre à Béruges pour une 
balade autour de « la biodiversité de la Verrerie à l’automne ». 
Gratuit sur inscription

  DÉCOUVERTE

Des cloches de Poitiers aux carrières 
de Chauvigny, Willy Game a réalisé 
des enregistrements de terrain dans 
tout Grand Poitiers.
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 MEMOIRE

Expo  1er au 31 oct. 
SAINT-BENOÎT, DORTOIR 
DES MOINES
ABDOULAYE GANDEMA 
Sculpture, peinture et gravure. 
Entrée libre. 

Expo  3 au 29 oct. 
MONTAMISÉ, MAISON 
DE LA FORÊT
CHITI
Peintre autodidacte, Chiti aime 
travailler les couleurs vives. 

Conférence  12 oct. 20h30
LUSIGNAN, ESPACE 5, 
ROUTE DE JAZENEUIL
CHANGEMENT CLIMATIQUE 
ET AGRICULTURE
Par Jean-Louis Durand, directeur 
de recherches à l’INRA. 
Entrée libre

Musique  13 oct. 
CROUTELLE, SALLE 
DES FÊTES
ELLE ET LES JEAN
Trio décalé qui reprend des 
chansons françaises sur des 
ambiances blues, country. 

Théâtre  13 oct. 20h 
CHAUVIGNY, THÉÂTRE 
LA GRANGE AUX LOUPS
SERIAL TULLEUSES
Rita, Marcelle et Olga sont les 
« demoiselles » d’honneur d’un 
mariage qu’elles vont dézinguer. 
8€ et 6€

Animation  14 oct. 9h-16h 
FONTAINE-LE-COMTE, 
PLACE DE GAULLE
TROCANTE ET FÊTE 
DE LA POMME
Gratuit. 

Théâtre  20 oct. 
ROUILLÉ, SALLE 
DES FÊTES
À PEU PRÈS ÉGAL 
À EINSTEIN ?
Par la Cie Cause’Toujours (Titus). 
12 €, 6 €, gratuit -12 ans 
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Les célébrations 
du Centenaire 
En plus des traditionnelles cérémonies 
d’hommage aux Morts de la guerre, 
cette année du Centenaire 14-18 est 
l’occasion, dans les communes, 
de proposer une programmation 
culturelle, mariant histoire et mémoire. 
Extraits.
À Saint-Benoît, une exposition, organisée avec les 
associations UNC, FNACA et le Souvenir Français, 
entièrement réalisée à partir d’objets et documents 
originaux sera présentée du 12 au 23 novembre 
à la mairie. 
L’Hôtel de Ville de Poitiers accueille une exposition, 
pour raconter en images « La Grand Guerre côté 
poitevin ». 
Exposition rétrospective également à la médiathèque de 
Ligugé, du 6 au 17 novembre, pour plonger au cœur des 
grands événements de la Grande Guerre autour de la 
médecine, des vins, des troupes coloniales, des femmes 
ou du sport. À noter également, toujours à Ligugé, 
le 30 novembre à 20h, une conférence sur le thème 
« La Grande Guerre et le handicap » à l’espace culturel 
Eugène-Aubin.
À Tercé, du 16 octobre au 18 novembre, le musée-
médiathèque propose une analyse des monuments aux 
Morts du canton de Saint-Julien l’Ars ainsi qu’une étude 
des parcours des 370 soldats inscrits. 
Riche temps fort à Rouillé, les 9, 10 et 11 novembre 
en collaboration avec l’ADEL, mêlant exposition, BD, 
démonstrations de jeux sur le thème de 14-18… 
À l’aff iche : le spectacle théâtro-musical En revenant 
de la rue de la troupe Choralise (le 9 à 20h30), Lettres 

à Élise, spectacle théâtrale de la Comédie Poitou-
Charentes (le 10 à 20h30), inspiré de correspondances 
réelles, ainsi que le film Joyeux Noël de Christian Carion 
(le 11 à 17h). 
Saint-Georges-lès-Baillargeaux présente, à l’Espace 
Mérovée le 23 novembre à 20h30, Les Amoureux de la 
Madelon, qui met en scène un soldat, un caporal, un 
cuistot et deux infirmières quelque part sur le front… 
Poste restante, pièce en 4 actes se déroulant dans un 
bureau de poste de juillet 1914 à 1919, par la Compagnie 
des Halles de Rouillé, sera donnée le 3 novembre à 
20h30 à Savigny-Lesvescault, le 11 novembre à 16h30 
au théâtre Charles-Trenet de Chauvigny et à 20h30 
salle R2B de Vouneuil-sous-Biard. 

.fr

 ANIMATIONS

Chauvigny : 
le patrimoine 
autrement
Une animation autour 
du baromètre de Blaise 
Pascal (13 octobre à 15h 
au Donjon de Gouzon, Fête 
de la science), une conférence gourmande sur la gastronomie 
chauvinoise (21 octobre à 15h), une autre sur l’église de Lavoux 
(5 décembre à 20h30) ou une autre encore sur les peintures de 
la crypte de l’abbatiale de Saint-Savin (16 décembre à 15h) : le 
service patrimoine et les musées de Chauvigny proposent une 
riche programmation au fil de l’automne. Point d’orgue pendant 
les vacances de la Toussaint, avec l’Escape Game « Sauvez 
André d’Harcourt ! », une véritable plongée dans le XIVe siècle. 
Le jeune public n’est pas oublié, avec trois ateliers ludiques et 
pédagogiques à la découverte des musées et du patrimoine de 
la ville.

Renseignements au 05 49 46 35 45 et sur 
chauvigny-patrimoine.fr 

Baromètre de Blaise Pascal.
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 ÉVÉNEMENTS Octobre rose
La ville se pare de rose 
pendant la semaine 
nationale de dépistage du 
cancer du sein. Rendez-
vous pour une balade à la 
découverte de la ville le 
14 à 10h, une conférence 

sur les perturbateurs 
endocriniens le 15 à 18h 
à la Mairie, une journée 
sportive le 18, et en clôture, 
un lâcher de ballons 
roses et une zumba-
party parents-enfants. 

 

Retrouvez  
tous les  
événements  
de Grand Poitiers  
sur l’agenda de 
grandpoitiers.fr

.fr

One-man-show  20 oct. 
21h
CHAUVIGNY, THÉÂTRE 
CHARLES-TRENET
EN ÉTAT D’URGENCE
Mathieu Madénian raconte  
les hilarantes péripéties de 
son quotidien. 25 € et 20 €

Jeune public  31 oct. 15h 
JAUNAY-MARIGNY
L’AGORA
ET APRÈS C’EST QUOI ? 
Spectacle de Pascal Péroteau. 
Gratuit pour les enfants. 

Spectacle  6 nov. 20h45 
SAINT-BENOÎT, SALLE  
DE LA HUNE
MANU PAYET 
De 26 € à 40 €

Salon  10 et 11 nov.  
De 10h-20h / 10h-18h
LIGUGÉ, GYMNASE  
JEAN-PAUL GOMEZ
LES RABELAISERIES
7e édition du salon des vins  
et du terroir. 3 €.

Salon  10 et 11 nov. 
SAINT-BENOÎT 
SALLE DE LA HUNE
GAMERS ASSEMBLY 
HALLOWEEN
Petite sœur de la Gamers 
Assembly, elle regroupe  
plus de 250 joueurs. 

Musique  17 nov. 21h
CHAUVIGNY
THÉÂTRE CHARLES-TRENET
O BEC !
Chansons. 10 € et 8 €

Musique  17 nov. 21h
TERCÉ
SALLE DU FRIAULA
BAL FOLK 
Animé par le groupe Accord 
d’hier. 
7 € 

Théâtre  17, 23 et 24 nov. 
19h45 et 18 nov. 12h45 
FONTAINE-LE-COMTE
SALLE DE LA FEUILLANTE

LE BANQUET 
RÉPUBLICAIN
La troupe des Gens du théâtre 
de Fontaine ont imaginé un 
spectacle au cours duquel 
un vrai repas sera servi à tous. 

Théâtre  18 nov. 15h 
LINIERS
SALLE SONIA-DELAUNAY
LA TÉLÉCABINE
Soirée théâtrale de Bernard Avril 
par la troupe 1 2 3 en scène. 

Salon  25 nov. 10h-18h
VOUNEUIL-SOUS-BIARD
R2B
SALON DU LIVRE
Entrée libre. 

Jeune public  1er déc. 
17h30
TERCÉ, SALLE DU FRIAULA
CONTE MUSICAL
La Grenouille à grande bouche 
et La Chasse à l’ours en un 
spectacle décalé. Gratuit.

Musique  4 déc. 20h30
VOUNEUIL-SOUS-BIARD
R2B
HEDGEHOG SEXTET
10 € et 8 € 

Spectacle  6 déc. 20h45
SAINT-BENOÎT 
SALLE DE LA HUNE
NON À L’ARGENT
Avec Pascal Légitimus, Julie de 
Bona, Claire Nadeau et Philippe 
Lelièvre. De 34 € à 40 €.

Théâtre  8 déc. 17h 
ROUILLÉ
SALLE POLYVALENTE 
DES POULES  
ET DES HOMMES 
Par la Cie Sauve qui peut.
Entrée libre

Musique  14 déc. 20h30
MIGNÉ-AUXANCES 
SALLE JEAN-FERRAT 
CONCERT
En scène la fanfare et le bagad 
de la 9e brigade d’infanterie  
de marine de Poitiers. 

Cirque  15 déc. 20h45
CHASSENEUIL-DU-POITOU
SALLE DE LA QUINTAINE

UN PETIT AIR DE CABARET
Par la compagnie 2.1, jonglerie, 
acrobatie et clown. 

Musique  16 déc. 14h30
MIGNÉ-AUXANCES 
SALLE JEAN-FERRAT 
LA GRANDE-DUCHESSE 
DE GÉROLSTEIN 
Opérette d’Offenbach par 
25 artistes en costumes 
accompagnés de 15 musiciens 
du CEP. 

Musique  18 déc. 20h45
SAINT-BENOÎT 
SALLE DE LA HUNE
AMIR
Révélé par « The Voice » en 
2014, ses deux albums l’ont 
définitivement installé dans 
le paysage musical français. 
De 34 € à 50 €

Conte  19/20 déc. 
20h45
CHASSENEUIL-DU-POITOU
SALLE DE LA QUINTAINE
Ma langue maternelle va mourir 
et j’ai du mal à vous parler 
d’amour. Par Yannick Jaulin. 

Marché de Noël  
1er et 2 déc. 10h-18h 
LIGUGÉ, GIVRAY

1er déc. 14h-20h
FONTAINE-LE-COMTE

2 déc. 10h-18h
MIGNALOUX-BEAUVOIR, 
SALLE DES MAGNALS

8 déc. 16h
JAUNAY-MARIGNY,  
CAVE DU CHÂTELET

14 déc. 15h
SÈVRES-ANXAUMONT, 

SALLE POLYVALENTE

15 déc. 15h 
SAVIGNY-LÉVESCAULT,

SALLE DES GRASSINIÈRES

15 déc. de 14h à 18h  
et 16 déc. De 10h à 18h
MONTAMISÉ, MAISON  
DE LA FORÊT

Et aussi, le 9 déc. 17h, concert 
Un Noël en Espagne par 
l’ensemble Minimax – Lusignan, 
Eglise Notre-Dame et Saint-
Junien. Gratuit

TEMPS FORTS

14 AU  
19 OCT.
MIGNALOUX- 
BEAUVOIR

Plus d’informations sur 
www.ville-mignaloux-beauvoir.fr.fr©
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Malik Djoudi, 
sa vie  
d’artiste 

M algré le succès et l’emploi du temps qui va avec, 
Malik Djoudi se rend rapidement disponible 
pour notre interview. élégant. La voix est 

masculine, relaxée. Ce n’est pas celle des chansons, plus 
en tension, plus aigüe. Le succès de l’album Un sorti en 
2017 sur la plateforme La Souterraine, puis produit par 
le label Cinq7 (Dominique A, Philippe Katherine…) l’a 
imposé dans le paysage musical. Partout, on le réclame. 
Entre janvier 2018 et la fin de l’été, il se sera produit dans 
plus de 70 concerts. « C’est un métier qui n’est pas de tout 
repos. On part souvent et loin, on revient fatigué. J’ai été 
un fêtard mais aujourd’hui, à 39 ans, je me calme. »

Enfance mélusine
Malik Djoudi évoque volontiers son parcours opéré 
marche à marche, dès l’enfance. Avec sa mère admirative 
mais exigeante, il chante en parcourant la campagne 
mélusine où il a grandi. « À 6ans, je chantais Carmen 
au micro dans l’autocar des voyages scolaires. » 
Quelques années plus tard, un prof de musique lui fera aimer 
Brel et Brassens. En école, à Paris, il apprend la respiration, 

le rythme, puis parvient à composer de la musique 
électronique pour la télévision, notamment.  
« L’argent que je gagnais m’a permis d’avoir mon premier 
home studio et de composer pour moi-même. J’écoutais 
Michael Jackson, Gainsbourg, Bob Marley, Blonde Redhead 
qui m’inspire encore aujourd’hui, du rock aussiI... »

De Paris à Poitiers
À 25 ans, une rupture amoureuse le ramène vers le nid 
poitevin où il s’investit dans des projets, Moon Pallas, 
Kim Tim… Avec le chorégraphe Pierre Rigal, il tourne 
l’opéra rock Micro dans le monde entier. « Une superbe 
expérience, qui m’a appris à évoluer sur un plateau. »
À 35 ans, la perte de sa grand-mère crée un vide, qu’il 
comblera en partant seul retracer l’histoire de son 
aïeule, au Vietnam. À son retour, il trouvera ce qu’il 
cherchait : « Mettre en musique ce que j’avais dans 
la tête, écrire en français, en cessant de me cacher. » 
Aujourd’hui épanoui dans son art, Malik Djoudi prépare 
un deuxième album. Dévoilement début 2019. 

Repères

Un chiffre
110 000 vues sur YouTube 

du clip où Malik Djoudi livre 
son amour du cinéma,  

aux côté de Cécile de France 
en héroïne hitchcockienne, 

« tourné chez Luc Besson 
avec une équipe de  

30 personnes,  
c’était fou ! ».

« Les structures de Poitiers 
m’ont ouvert leurs portes. C’est 
génial de pouvoir bénéficier 
du TAP, par exemple. C’est ici 
que je vis, que je me repose, 

que je compose. J’y ai ma 
famille et la plupart de mes 
amis. Je travaille au 2e album 
chez moi, dans mon salon. 
Parfois les choses viennent en 

marchant, en allant au cinéma, 
en regardant… J’ai la chance de 
le faire mixer par Metronomy, 
à Margate, en Angleterre. »

Une sensibilité
« Je crois que je suis  

un sentimental,  
mais surtout je suis 

sensible. Très sensible. » 

GRAND MOMENT

Ses compositions électro pop, version française, occupent les ondes  
et les plus grands festivals, des Francos de La Rochelle au parisien 
Rock en Seine. L’étoile poitevine évoque pour nous son parcours 
artistique, avant d’entamer une nouvelle aventure avec un 2e album. 
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